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Louis Emberger
1897-1969

Le professeur Louis Emberger, qu'une mort prematuree a enleve ä l'affection de
sa famille et de ses nombreux eleves et amis le 29 novembre 1969, etait un des bota-
nistes les plus eminents du XXe siecle, c'etait aussi une personnalite d'une valeur et
d'une qualite exceptionnelles. Retracer sa carriere, parier de l'homme et de son
ceuvre, en quelques pages, est une täche difficile.

Louis Emberger est ne ä Thann (Alsace) le 23 janvier 1897. Des l'äge de 8 ans, il
fut initie par son pere aux beautes et aux mysteres de la nature. Passionne de bota-
nique, il mena de front des etudes de pharmacie et de sciences naturelles, et travailla
durant dix ans, sous la direction du maitre A. Guiliiermond ä une these de Cytologie
sur le chondriome. II fut durant quatre ans charge de cours ä la Faculte de
pharmacie de Montpellier. Lors de son premier sejour dans cette ville, il beneficia de la
profonde experience d'un maitre incomparable: Charles Flahault, dont il devait
epouser la Alle. Etant alle en mission au Maroc en 1923, il se prit d'un veritable
amour pour ce pays encore tres peu explore au point de vue botanique et ä peine
pacifie. Durant treize ans, il le parcourut de part en part, seul ou en compagnie de
l'eminent systematicien, mycologue et phanerogamiste Rene Maire.

Ses nombreuses decouvertes lui permirent non seulement de collaborer activement
au Catalogue de la flore du Maroc (1931-1941), mais aussi de tracer les grandes
lilies de la phytogeographie de ce pays et de comprendre le determinisme de sa
vegetation. L'influence que ce long sejour marocain a exercee sur la pensee scienti-
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fique de L.Emberger est fondamentale. C'est au Maroc qu'il eut l'intuition geniale
des etages de vegetation mediterraneens lies au climat et independants de l'altitude,
celle aussi d'une classification rationnelle des divers climats du monde au point de

vue phytogeographique.

Devenu en quelques annees un des meilleurs connaisseurs de la flore et de la
vegetation mediterraneennes, il etait predestine ä occuper la chaire de botanique de la
Faculte des sciences de Montpellier oü il fut appele en 1937. Cette chaire, illustree

par des savants eminents tels que P.Magnol, A. P. de Candolle et Ch.Flahault, devait

prendre, sous l'egide de L. Emberger, un essor considerable. Le rayonnement du
maitre lui attira de nombreux eleves auxquels il savait communiquer son enthou-
siasme et qu'il guidait vers la verite avec une fermete calme et souriante. Devenu
directeur de l'Institut de botanique de Montpellier en 1938, il entreprit la reorganisation

de ses services et en 1959, il vit ses efforts couronnes par la construction de

bätiments nouveaux.

Promoteur du service de la carte au 20000e des groupements vegetaux de France,
il en assuma la direction des 1945. Cet organisme, dependant du CNRS et devenu

en 1961 le CEPE (Centre d'etudes phytosociologiques et ecologiques), devait contri-
buer ä faire de l'Universite de Montpellier un centre de recherches en botanique de

tout premier ordre.

Durant ses trente annees montpellieraines, L.Emberger ne quitta son institut que

pour accomplir des voyages ou missions en pays lointain, de preference - mais non
exclusivement - dans les regions ä climat mediterraneen (Moyen-Orient, Australie
du Sud, Iran, Inde, Cöte-d'Ivoire). Ayant pris sa retraite en 1968, il se rejouissait de

pouvoir consacrer son temps ä ses etudes de morphologie. Mais sa robuste constitution,

eprouvee par la vie universitaire harcelante qu'il avait menee au cours des

annees precedentes, ne put resister au mal qui l'emporta. II accueillit la mort en

Chretien; depuis longtemps il etait pret.

L'ceuvre de Louis Emberger est considerable. II est l'auteur de plus de 240

publications et de plusieurs ouvrages tres importants tels le Traite de Botanique systema-

tique (Vegetaux vasculaires. Paris, Masson, 1960, 1-1539) et Les Plantes fossiles dans

leurs rapports avec les vegetaux vivants (Paris, Masson, lre ed. 1944, 1-492, 2e ed.

1968, 1-758).

Ce qui frappe en premier lieu dans cette ceuvre immense, c'est la variete des do-
maines que L.Emberger a embrasses: de la floristique ä l'ecologie et ä la botanique
appliquee, de la Cytologie et de l'anatomie ä la morphologie comparee, ä la phylo-
genie et ä la paleobotanique. Ces domaines, si divers en apparence, etaient relies

par le fil conducteur d'une pensee ferme et logique. Comme L.Emberger le disait de

certaines families de plantes, son ceuvre est une oeuvre «par enchainement».

On est saisi ensuite par la profondeur et l'originalite de son esprit. L.Emberger
possedait un puissant esprit de synthese qui lui faisait decouvrir les liens caches qui
existent entre les phenomenes ou les etres vivants; en outre, il avait la precision et la
conscience de l'analyste, qui l'obligeaient ä n'avancer aucun detail qui ne füt düment
verifie. II a fait de nombreuses decouvertes et ses principaux memoires sont fonda-
mentaux pour la botanique contemporaine; citons en particulier: sa these sur le

chondriome des Pteridophytes, ses travaux sur l'origine de la fleur, de la racine et de
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la feuille, sur la Phylogenese des plantes vasculaires, sur les Prephanerogames, sur
les etages de vegetation mediterraneens, et la classification des climats. Sur le plan
theorique, cette ceuvre est si riche qu'il s'en degage et s'en degagera longtemps des
aperqus nouveaux. Au premier abord, certaines idees de L.Emberger peuvent heurter
les notions que vous croyez «acquises»; on ne tarde pas ä s'apercevoir ä quel point
ce choc est salutaire. La fecondite d'une oeuvre scientifique se mesure ä cet effet
stimulant sur la pensee et sur la recherche.

Au point de vue pratique, on ne saurait assez souligner l'importance de l'ecole
d'Emberger dans les problemes actuellement si brülants de la botanique appliquee:
utilisation des terres arides (L.Emberger etait expert franqais aupres de l'UNESCO),
reboisements, amenagement du territoire. Pour la France, c'est une ceuvre Sinteret
national et nombre de pays en voie de developpement en ont profite et en profiteront
encore.

Par l'ampleur et la qualite de ses travaux, L. Emberger s'etait acquis un tres grand
renom sur le plan national et international. Parmi les nombreuses distinctions qu'il
requt rappelons les titres de correspondant de l'Institut de France, de membre associe
de l'Academie royale de Belgique, de membre d'honneur de la Societe botanique
suisse, de docteur honoris causa des Universites de Geneve et de Neuchätel.

Comme dircteur d'institut universitaire et maitre de nombreux eleves, L.Emberger
reunissait deux qualites souvent exclusives l'une de l'autre: une extreme bonte et
une grande clairvoyance. Bonte, generosite, oubli de soi, tel est un des exemples que
nous laisse le Maitre montpellierain. Mais c'etait aussi un rocher, un de ces rochers
granitiques des Alpes auxquels le grimpeur mal assure doit d'avoir conserve, dans
la perilleuse ascension de la vie, l'espoir et la securite. Ferme, inebranlable dans ses
convictions profondes, ne transigeant jamais lorsque la verite etait en jeu, L.Em¬
berger etait l'image de la fidelite.

Severe envers lui-meme, il n'etait nullement austere. II aimait la vie et tout ce
qu'elle nous offre de beau et d'interessant. II en jouissait pleinement et son enthou-
siasme etait communicatif. Cependant, ses amis intimes le sentaient resolument tourne
vers l'au-dela comme s'il avait compris depuis toujours que toute la beaute, toutes
les joies de ce monde ne sont que la prefiguration d'une beaute, d'un bonheur infinis.

Le savant auteur des «Plantes fossiles» qui avait scrute le mystere de l'origine et
du developpement de la vie sur la terre, qui avait decele la naissance de la fleur et
de l'ovule dans des dispositifs d'allure insignifiante que presentent les Cryptogames
devait pressentir que les beautes de notre monde si fragile ne sont elles aussi qu'un
etat prefloral.

L'impression dominante qu'il faisait ä ses amis, comme ä ceux qui le rencontraient
pour la premiere fois etait celle de la serenite. Celle-ci ne venait pas de la confiance
en soi (L.Emberger etait au contraire un vrai, un authentique modeste) mais elle
plongeait ses racines dans une couche beaucoup plus profonde: la certitude de servir
la verite.

Le celebre physiologiste de Nancy, Remy Collin, rapporte dans un de ses ouvrages
cette confession de Cajal: «J'ai cherche que ma vie se trouvät autant que possible
d'accord avec le conseil du philosophe: un poeme vivant d'action intense et d'he-
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roisme tacite en faveur de la culture scientifique... Seule Faction tenace en faveur de la
verite justifie de vivre et console de la douleur et de l'injustice.»

Et R.Collin d'ajouter: «De ces phrases qui n'ont certainement pas ete ecrites sans

un certain trouble poetique, nous retiendrons la formule magnifique de l'heroisme
tacite. Elle exprime non seulement la soumission ä un ideal cache dans le secret du

coeur, mais encore l'elan et Fardeur de ceux qui, de toute leur äme, poursuivent la
verite.»

Parlant enfin de l'epouse du savant, Remy Collin dit encore: «Nous pouvons dire

que la femme consciente de son role aide puissamment son mari en creant autour de

lui une atmosphere de calme et de securite... en s'unissant ä lui en une communaute
d'ideal.» Ces lignes semblent avoir ete ecrites pour Mme Emberger, epouse modele
d'un grand savant, ä laquelle la Societe botanique suisse adresse sa respectueuse
Sympathie.

20 aoüt 1970 C. Favarger, Neuchätel
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